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pen De ViENNE, Je 19. Juillet. 

…_N ne sétoit pas trompé en préfa- 
geant, que l'Armiftice s'éten- 
droit bientôt de l'Zfatie à 1'dl- 

-lemagne + Hier au foir, le Gé- 
néral- Major Comte de Die- 
if trichftein en a apportéla Nou- 

Grana velle: Cet Officier , qui eft Fils 

dale: Ecuyer de la Cour, avoit été 
Corr ent chargé, comme appartenant 

Barca du Génie, de régler la Ligne de 

| Rimini Nn , qui devoit fervir de bafe à 

ER Corrs & iten a figné la Convention. 
5 Even, ® annoncé aujourd'hui elle -même 
Kofi ent à la fuite des divers Bulte- 
ve 


an 


els fur les événemens Militaires , 
Ci le contenu. 


SH STIN : 
bree iN de VrenNe du ra. Juillet. 
à ale des Rapports du Général d'Ar- 
Bt, Aron de Kray, qui voor jusqu'au 8. 
s Ger VEnnemi ayant menacé auf en 
APaGoig Hie de Landshut, & étant à même, 
la ms Ver en cet endroit, de couper la 
" eÌ Us courte des communications de 
' Era, PSTiale & Royale avec la Bavière 
Ke Cn dewieréditaires, — le Général Kray 
KM faire paffer Armée du Camp 
fing ing dans la potion de Haag & 
ina", L'Armée &cant entrée, en con- 
E fing. dens le nouveau Camp tracé près 
laag °_° Corps de réferve fut pofté près 
en Pour foutenir la Chaîne d’Avant- 
Kdorr ce de Zorwading, Barsdorf (ou 
Kon pi Blening jusques derrière Frei- 
Rkourt 162 en même tems un Détachement 
Kler ey, CRvenable plus prés de 11/27, 
Xu Irons de IPilsbibourg , vers Lands- 
‚tre Dérachement à Saal devant 
NS le ‚2 OU fit avancer , enfin, fur Aof/en- 
Bata 
Kies 

















erps du Prince de Condé, avec 
Ons Hmpériaux; & l'on détacha 
Pofitig PES à Wafferbourg. En faifant 
4 Sone le Géaéral Kray avoit pour 
Ebber, ferver les Poftes très-importans 
k, PRS KX Miüblzorff; de menacer les 
Klan dem ‚ au cas qu’il vouläcfe por- 
® U Danube fur Paffau; de couvrir 
b Ee des ble Ia Bavière, & de garantir 
RL. veters Herdditaires. 2 
5. Ini M. Prince de Rezfs mande de 
De, ciillet, que, d'après les avis par- 
N Mies ral- Major Grünne, les Frou- 
R "Ss oppofées auZirel & au Vorark- 


le 5. Aoùt 1800. 





berg , avoient regu des Renforts dans les en- 
virons de Schöngau & de Kempten. Le mê- 
me Rapport annonce, que, d'un autre côté, 
Ja Waltetine venoit d'être comprife auf dans 
t'Armiftice, dont les Généraux en chef des 
Armées Autrichienne & ennemie en Jralie 
font convenus fauf le pouvoir de le rompre,, 
après s'en être avertis dix jours d'avance. * 


BULLETIN du 16. Juillet. 

„‚ Suivant les nouveaux Rapports du Géné- 
ral Kray, dont le plus 1écent ett daté de Mäühl- 
dorf le 11. Juillet, l'Armée a confervé jus- 
qu'ici les memes pofittens, qui omt été indi- 
quées dernièrement , exceptéque les Troupes, 
pour la commodité du transport de l'eau , font 
allées camper entre Ampfing & Mühldorf, & 
que le Qaartier-Général a été transfére dans 
ce dernier eadroit. De tous les Avant-Poftes 
ceux feulement, qui s'étoient avances jusques 
à Barnsdorf , ont dà plier devant les Forces 
fupérieures de VEnnemi , qui a maintenant 
réuni le gros de fes Traupes fur les Hauteurs 
d'Anzing. Les Frargois ont formé aufli ua 
Camp confidérabie près de Feldkirch en Baviè- 
re, & fe font étendus un.peu davantage fur 
les Routes, qui conduifent à Rofenkheim, °° 

‚‚ Le Général- Major Comte Klenau, qui 
protège Ratisbonne avec quelques Troupes, 
a écrit au Général Kray, que VEonemi éroit 
entré le 9. Juillet avec goo. llommes à Nurcane 
berg» & avoir Fait plufieurs Réquilitions. Le 
Général Altenau avoit appris encore, par la 
Correspondance de la Pofte d' Empire à atis 
bonne, qu'environ 5ooo. Hommes de Troupes: 
ennemies , venus par Wisbaden & Lierbourg, 
avoient marché, conjointement avec one par- 
tie de la Garnifon de Mayence „ contre les 
Troupes Ele&orales & le Dérachement Zutri- 
chien, qui fe trouvaient dans ces Contrées, 
& que les derniers avoient été repouffés le 5. 
Juillet, après deux jours d'un Combat non- 
interrompu. 

‚, Le Général Hray a été informé en outre 
par une Bepêche dut. V. M. Neu , commar» 
dant à Zrgolfladt, qu’aux approches de cet- 
te Piace, fur la rive droite du Danube, on 
avoit eu de petites aflaires avec l'Eonemi, qui 
avoient obligé celui-ci de récrograder Q'une 
lieuë: Sur la rive gauche il fe trouvdit à une 
deinie-lieuë de la Forterefle; mais il s'y te- 
noit parfsitement tranquille. *” 

‚ D'après les dernières Nouvelles du Prin- 
ce de Reu/s, en date de Reuti le 8. Juiliet, 
il ne s°étoit rien paffé de nouveau kfon Corps» 
qui fùt digne de remarqut- °° . 


Bereerrn da rg. Juillet. 

„ Le Prince de Ren/s vient d’inftruirc le Gou- 
vernement, par fes Rapports, datés de Reuti 
Je ri. & le 12. Juillet, des nouvelles attaques, 
qu’il a dù effuyer de la part de VEnnemi. Il 
fe raffeinbla, les g. & ra. de ce mois, à Kent- 
pPten & dans la Contrée de Bregentz, plu- 
fieurs Reuforts Frangois fous les Généraux 
Lecourbe, Laval & Tarreuu, formant prês 
de 15,0co. Hommes; &, en même tems, un 
for: Dérachement de Troupes ennemies marcha 
de Munich, Landsberg & Memmingen, par- 
tie par /sny , partie par Leutkirch & Wangen, 
vers le Rhintbal. Aufi-tòtque les Troupes 
ennemies fe furent concentrées fur les bords 
du Lech, elles affaillirene, le 11, avec unê 
grande fupérioriué en Infanterie & en Cavale- 
rie, les Forces Impériales poftées des deux 
côtés de cette Rivièie, dans les environs dè 
Füffen. La conftance & la grande bravoure 
de nos Troupes leur firent repoutfer itérauve- 
ment, pendant tout Pawant-midi, les atta- 
ques des Frangois. L'inégalité du nombre. des 
Combattans,-jointe à la nécetlité de fonger à 
Ja fûrcté du Zirol, pureat feules déterminer 
Je Prince de Reu/s àconduire les Troupes dans 
Jes Défilés de Reutis en même tems, il fit 
prendre pofte fur la Gocht au Général - Major 
Comte Mercantin, placé jusqu’alors avec (on 
Pétachement près d'Lmmenftadt; d'un autre 
côté, il fie occuper les paffages de Leutafch 
& de Scharnitz par le Général Grünne, qui 
Ie même jour avoit été artaqué fur toute fa 
Ligne par des Troupes ennemies , venuêës de 
Schöngax , Weilheim „… Wolfurtshbaufen. S& 
Holzkirchen. — Depuis Ce tems, VEnnemi 
n'a plus rien entrepris jusqu’ici contre le 
Eorps du Prince de Reufs, àce que. mande ce 
Commandant , dans une Depêche uitérieure 
du 13. Juillet. * 

‚‚ Le Général Kray écrit, en date du 15. 
du courant, que, depuis fes dernières Depé- 
ches, il n’y a ew aucune affaire aux. Awvant- 
Poftes, ni aucun changement dans les pofi- 
tions refpettives des deux Armées. Il ajoute, 
que, d'aprés un Rapport regu par lui, le Ga- 
pitaine d'Uhlans, Comte de Mier, a furpris 
à Donauwerth un Détachement Frangoiss fait 
Prifonnicrs un Officier-d'Etat- Major, 9: Offie 
ciers fupérieurs &- 200. Hommes; démoli les 
Retranchemens élevés dans les environs; rui- 
né une Boulangerie de Campagne „ &.b: ûté 
une Barricade de Charrois, fante de Chevaux 

our lestransporter. (Nous avons inférédans 
notre Supplément: du No, Lix. fe Rapport 
même du Comte de- Mier, fi connu par fes 
ECourfes dans-la Forêt-Noire & le Brisgau . 
& gui, en retournani de-là à VaArmée, S'eft 
fignall de novveau par cotte Expédition har- 
wie.) On vient de recevoir, enfin, une De- 
êche du Géréral Kray en dáte du 16. Juil- 
ct, dans laquelle on trouve, que, la veille., 
15. de ce mois, il a conclu avec le Général 
en chef Frarfo:s, Moreau, une Sufpenfton- 
d'Armes, qu'on re pourra rompre qu’aprês 
an avoir aanoncé le deffein douze jours d'a- 


„de lân 8, le nombre des Sénatenr's 





















































vance, & fur laquelle on éclaircifs 8 
nement le Public. *”- dd 
Animé , comme onl’eftici, du ek 
défir de la Paix, la cefMition des bof 
répandu- une joye auflì vive qu'un 
Les Fonds publics s'en font reflësg 
ont monté de dir pour-cent. LeS ú 
naires de la Paix fe négocient 04 
ments & il ya peu de doute, 4, 
néral Comte de. S4. Julien n'ait été à 
d'aller les arranger à Paris. Les hà 
tions fe continuent en même tems 
Courde Berlin, d'où il eft encore %% 
jours-ci un Courier avec des 
qui y font relatives. On ne fcaits f 
tournure décifive que les affaires U 9 
depuis la Bataille de Marengo » 
d'une Médiation , refpectable paf fekq 
& fes Alliances „ ne feroit pas uD boj 
dive: Mais il eft du moins affez fe, 
ble, que dans la Gazette de vier 
jour il foit dit fous la Rubriqu® Ti 
de l'Allemagne : ““ Des Avis PU 1 
s, Dresde, en. date du 3. de cé Á. 
„. noncent, que deux grandes COUF 4 
„ Eêres ne regarderont pas plus lof 
‚ avec indifférence V'exten(ion prs: 
„la puiffance Frangoife en Allemâ "in 
„ ruine du Continent à l'avanta8é,”'} 
‚ tions maritimes individuellese p 
une Feuille, qui paroft fous l€S 4 
immédiats du Gouvernement, lol 4 
voit pas s'expliquer plus clairemel gf 
objet, qui-a frappé, it ya déjà 0% 
tous les Amis de la Liberté politit®s. 
rope ;. c'eft que les- deux: Partis »- qu, 
dix ans partagent-aette partie du Gl 
des opimions- & des voeux -contf” 4 
battent à outrance, afin de fe mette aj 
&tivement par terre ou par mer” si 
condition de Cliens & de dépenda”s 3 
ne de ces Puiffanees ou de l'autfé: 4 
EXTRAIT des Nouvelles de PAF 
quan 9. Thermidor- (28. Juild 
Le Sénat -Confervateur s'eft réde 
afin de nommer à la feconde dê$ 
quï-devotent être remplies d'aprês „* 
ftitution, pour porter à 62. dans le, 
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Candidats, mis fur les rangs PO 
Place, étoient le Citoyen Vachtr s 
teur, préfenté par le Corps - Ligi 
Citoyen Saget (de Nantes ,) prélr 4 
le Tribunat., & le Général Waabij 
mandant à Malte „ préfenté par Ie el 
Conful. Le Sénat ayant procédé 20 4 
ie dépouillement des billets a do??4 
jaricé abfoluë au Général Vuubois” 3 


d 


ee 
Fn seren a été proclamé Membre du $é- 
Det le > “Vvateur. Donaparte, Cn propo- 
k, harer, du mois paflé cet Officier pour 
a lage 2 Yavoit recommandé, dans fon 
Dena: U Sénat, de la manière fuivante- 
emt S deux ans ‚ éerivit-il à cette As- 
Ax piu. la Garnifon: de Mafre réfitte 
lant Bet grandes privations. En prê- 
| lans. ge rent au Pate Social, les Sol- 
de ì la Garnifon de Malte ont juré 
A ° Jusqu'à la dernière once de Pain, 
B ler Enfevwelir fous les ruines de cette 
EE Corr; ds ForterefTe. Le Premier- 
MBnnde Cit ne pouvoir donner une plus: 
Ble Frgrieuve de la fatisfation du Peu- 
ht broes & de l'intérêt qu'il prend 
Wen Ves de la Gernifon de Matte 
f ani Propofant Ie Général Vau- 
Sena, la commande, pour une Place 
Nu! vie “Confervateur, ®”” Le Pramier: 
Autre Per encore de recompenfer dans 
/ bvo onnage „des plus fameux dans 
B Que gere Tanciens fervices Militais 
MR oac revers fubléquens nides écârts 
Á lier, Iiëre Politigue n'ont pu lui faire 
ER Dar Air Général Jourdan a été nom- 
| Barra te du. 5. de ce mois, Mini- 
kere Dig, dinaire-de la République Fran- 
fe 3 „7ont, À la place du Mintftre pro- 
Dr eva? Pâncien Chef de l'Etat- 
le, a Imée de réferve, Dupont, Bo- 
Ímpo bres avoir conféré une Charge 
ter, ue au Général Jourdan, lui 
eme Sillet, ainficongu. “ Le Gou- 
ie A ne croit devoir donner une mar- 
Ve U jtinêtion vu Vaingueur de Pes 
EN ij 'Ctit, qu'il n'a pas tenu à lui, 
MK laoue, WOuvt dans les rangs des 
donten de Marengo, Les Con/uls 
it von Sr CITOYEN GÉNÉRAL, 
\ ls hs ne portiez dans la miffion, 
Ur co US confient, cet efprit conctlia- 
ER ton podere, qui feul peut rendre la 
OEE Sous Kereije aimable à fes Voifins.:” 
 Coneij;…-Pport de l'in{ueree de cet 


/ 
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IR Gou Steer & modéré far la condui- 
‚| Opres oC ment Frangois- à-\égard de 
rd kites db que les Pièces 
We : our té ke 
tÀ In intérës ront être luës qu'avec 


B Naur, © de la Guerre au PREMIER 
Mt Toy rs. PARts le 7. Thermidor an 8. 
in Grga Consuw, le Général de 
Y, commandant dans le Dépar- 
Oire. Infdrieure, vient de me 
Pte très -fatisfaifant fur la itua- 
seert Certe Contrée, Il annonce, 
bqpe jie Ment y réunit toures les affé- 
$s animofieés particulières s’é 





tcignent; que l'uníon & la Paix intériute’ lé- 
prennent de jour en jour un empire plus fta- 
ble; enfin, que les Ennemis de l'ordre fe- 
roient de vains efforts pour y fomenter dé 
nouveaux troubles. ** ‚ 

"It me donne ‚en même tems, des détails 
far la dernière apparition des Anglois fur les 
Côtes de la Vendée. Il obferve, que les Ha- 
bitans de Noirmoutiers & ceux de Barbdtre 
& Beauvdir , qui précédemntent fe faifoient 
diftinguer fous l'étendard-de ia Révolte „ ont 
donné, daus cette circonftance, une preuve 
éclatante d'attachement a-la République, en” 
bravant le feu des Bâtimens ennemis, en fai- 
faat gr. Prifonniers, même avant arrivée des 
[toupesde ligne. Le Général Grigay penfe , 
qu'ane Lettre de fatisfaltion de votre part, 
CirToYEeN CoNsUL, fur la conduite cou- 
rageufe de ces Citoyens, produiroit Peffer le 
plus falutaire fur l'efprit des Habitans de 
l’Ouëff. Je foumets, en conféquence , le Pro- 
iet de Lêttre ci-joint à votre approbation. ® 

Salut &refpel. (CSigné) CARNOT. 


Le PREMIER-CoNsur au Préfet du 
Département de la VENDEE. 
Paris le 7. Thermidor. 

„ On m'a rendu compte, CITOYEN PRÉ- 
FET, de la bonne conduite, qu'ont tenuê les 
Habitans de Noirmoutiers „ la Crosnière, 
Barbâtre & Beauvoir, dans les différentes de-” 
fcentes, tentées par les Anglois. On ne m'a 
pas laiffé ignorer, que ce font eeuz-là méme 
que la Guerre-Ciwile avoit le plus égarés, 
qui ont montrèle plusde courage & d'attache- 
ment au-Goavernement. Faites choifir douze 
des Habitans, quife font le mieux comportés- 
dans ces affaires; & envoyez- les à Paris, ac- 
compagntés de VOficier de Gendarmerie, gui 
les a conduits. Pe veux voir ces braves &- 
bons Francois; je veur, gue le Peuple de la 
Capitalè les voye, &' qu'ils rapportent à leur 
retour les témoignages de la fatisfation du 
Peuple Francois. Sf parmiceux, qui fe font’ 
difinguds, il ya des Prétres, envoyez-les mei 
de préférence, car j'eflime & j'aime les Pré- 
tres, gui font bons Francois, & gui fpavent 
défendse la Patrie contre ces éternels Ennemis 
du nom Frangois, ces méchans Hérétiquee 
d'Anglois. Je vous fatuë. ” 

(Signé) BoNAPARTE. 

9 On mrande de Strasbourg, en date du 
6. Fhermidor, qu'il a été expédië par Kehl 
un Courier au Général Augereau, qui lui 
porte l'ordre de fuspendre fa marche pour 
PAllemagne, &. de refter provifoiremeut- 
en Hollande. °” 

SUITE du RarrorTr fur les dernières 

opérations de U Armée du Rhin 

… Le 3. Mefidor (22. Juin,) les Rapports: 
dès Reconnoiffánces firent préfumer au Géné- 
ral en chef‚‚ que l'Ennemí avoit coumnencé’ 
fon mouvement de retraite. Fl falloit ordon- 
ner auf -tôr A l'Armée un mouvement géné- 
ral 5-mais ua tems horrible & des torens. de: 


braye empeênerent de mouvoir l'Armée, fur- 
tour devant faire marcher ure Artiilerie noat- 
breufe dans un Pays , qui n'offie que des 
Cherrins aflreux. * 

‚‚ L'Armée ne put marcher que le 4. (23. 
Juin.) L'Aile dreite fe porta fur Neresheinms 
avec ordre de pourfuivre l'Arricre- Garde de 
V'Ennemi fur la Route de Nordlingen, fi elle 
avoir dépaflé Meresheim. Les Divifions du 
Centre eurent ordre de fe porter fur la Rouce 
de Nathem (Natta) à Neresheim, une mar- 
chant en fouticn de la droite de l' Armée; Îles 
eutres fe dirigeant fur Ochenheim avec ordre, 
lorsqu’elles y fervient arrivées, de fuivre le 
mouvement de la droite de Armée. Le Lieu- 
tenant- Général Grenier marcha par Octenhat- 
fin fur Nuthem , couvert rar un Corps de 
Fianqueurs fur la Route de Meidenheim, © 

… L'Ennemi, deypnis fon départ d'U/m, 
marchoit nuit & jour, & avait attciot Acres- 
heim dans Ycfrace de vingt-quatre heures. 

‚e Lieutenant- Général Zecourbe ne trouva 
qu'une Arrière- Garde, compofée d'une nont- 
brenfe Cavalerie & de guelque Infanterie. 
Tes Carabiniers firent deux ou trois charges 
brillantes, qui nous donneèrent erviron 150. 
Pifonniers. I’Engemi , pourfuivi jusqu'à 
neuf heures du fuir, ne tint que fur le Pic- 
zcau de Mordlingen, où il déplova une nom- 
breufe Artillerie. IÌ ne put nous empeêcher 
de déboucher des Forts, qui, pendant une 
lieuë , retferrent Fa Route de Mordlingen, & 
‚de prendre pofition vis-à-vis du Platcau; le 
Gendéral Lecourhe, fa droite à Niedenbaufen , 
fa gauche fur la Chauflée de Nordlingen , le 
Centre en réferve fur Omersbeims; & le Lieu- 
tenant- Général Grenier fur les Hauteurs de 
Rifing, obfervant le Débouché de Lofingen.” 


Ou avertit, que G. SCHEURLEER, G. C. VAN LINGEN @ J. Huy 


„, Le Général Richepanft ril 
de Guutzbourg le 5. (24. fains) il il, 
la rive gauche du Dunube, & forms bj 
Miffement d'U/m. La Brigade du Pl | 
Walther appuya fa droite ala Blau Vijjt 
flingen, & fa gauche à Zungingen. 
Général Sahuc fe placa, la droite 4 5 
ge, & fa gauche au Danube cn avan), 
fingens ceile du Général Levafeur sg 

à Gundelfingen , la gauche vers 

celle du Général Drouet, la droite ‚ee 
nier Village, & la gauche à Geckling! 
Chef -d'Escadron Evers mit fa droit; wf 
fingen, où il fe lia avec le Général de 
& fa gauche au Danube, à la hauteur j 
néral Drovet. * 

‚‚ Le même jour le Géneral Kra} q 
an Parlementaire au Général en chefs ’é 
annongoit la conclufion d'un Arm! AP, | 
les deux Armges d'//atie. Il laitfol? „5, 
dans fes Dep@chesles Gvénemens bri pe 
avaient amené cette Suspenfion- A é 
en propofoit une entre les deux A 1 
Rhin. Le Général en chef s°y refulän 
tendoit à tout inítant à recevoir des P 
du Gouvernement , qui V'inftruiroierig 
qui fe patfoic d'extraordinaire en 0) | 
comme elles pouvoient lui apportel Is d 
fuspendre fa marche, il crut devorf de! 
autre bur à fes opérations. Le gros Pin ' 
mée ennemie devoit être trop éloigné Fi 
forcer de combattre en la pourfuivan st, 
avoit plus à efpérer qu'un fuc:éS NE) 
Garde. Sur ces motifs, le Génért f 
ne fongea qu'às’érendre & à manaeuv elf 
procurer de bons Quartiers &% des Pal 
à l'Armdée, s'ilarrivoitun Armiftice Eijs 


(Le refle ci? 


fi 


GENS’ 


zés, par dâe de la Cour de Wollande en date du 9. Févrter 1791, de reprefenttln 
veûtens & de liguider les Negociations refpedives, établies an Burcau de a JAY 
BERGEON, fous les noms de 1°. Collége-Gönéral perpétuel & fixe de Rente, 
zes, Fontines & Coutrars de furvivance; 2”, D sgociation de Tirage & de ef 
ment, pour vingt ans, dite de Ja Haye; & 3v. F'Annuités, — rendront compty 


It. Septembre 1800, cr préfence de Commiffaires de la fus-dite Cour, à la Heye g 
geïlion & de Vétat de chacune des Prois différentes Nögneiations fins -mentionnêéts 4 
fera deliderd en même tems fur la mantère de partager les Deniers reflans. — B 
guence tous les Intéreflés dans les Jus-dites Négociatiens font cités EP priés 
miser les Compres, qui front pröfentés, pour les débattre sil le faut, ou pour © 
leur cltsure, au@i bien gue de venir faire ou entendre telles propefitions fur le P 
Reftans des Comptes fus- dits, qni puifent terminer fimalement Vaffaire des Né 
meütionnées. Du reffe on prie & exhorte encore tous les Intéreflës ‚gui went P 
zinitre jusqwici à U Adminiffration fus-dite leurs Titres, cu me les ont point 


de „ef / 
0 
art 
7 voil) 
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il 


fes par les Certificats de vie ntceffaires & autres Pièces, — d'euvoyer au plult „Pik 
venis des à Pun des Membres de ectte Adsminiffration, le Notaire @ Procut® 

GENS, auguel les Fitérefl8s, qui ont guelgues propafitions à faîre [ur le partagt N 
niers reftans, &° zui lont dans Vimpofhibilité de comparoitre en perfonne, pes” : 


couriarsiguer ces Propofittons , en les lui adrifjant par écrit. 
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hd — eeen vant vn 


4d LEYDE, au Bureau des Netvities Poririe® 


aar ÂBRAUAM Buus sé, le Jeen, 


Up NUMERO LX | 
ELEMENT AUX NOUVELLES POLITIQUES, 
publiées à LEYDE, le 5. Août 1800. 


L'An fixième de la Liberté BATAVE. 


E Livorne, Z 4. Juillet, On eft encore dans l'incertitude fur la deftination 
‚u Corps de Troupes Angloifes, qui vett rendu dans la Méditerrànée, & dont 
Pine de Minorque eft le principal point de raffemblement. Le Général Aber- 

Nd de Fombie, qui en eft Commandant en chef, eft arrivé ici, le 1. de ce mois, à 

Ki Mo Prégate de guerre Angloife , le Seahorfe, de 38. Canons, accompagné du Gé- 
Hent vre & de plufieurs autres Officiers - Généraux ou de ['Etat- Major, qui appar- 

llnae Ce Corps. 1 eft arrivé de plus à notre Rade le Vaifleau de guerre Anglois, 

Òndre +? de 56. Canons; la Frégate fe Woolwich de 44. & trois autres Navires de 

ion gr Ag. Probablement les derniers événemens en /falie ont fait changer la defti- 
Eron, cet Armement. dn 

erg, “Veau Pape a dû faire hier fon entrée à Rome: Le 23. Juin il arriva d'Ancone & 

Nier rot fon de toutes les Cloches & au bruit du Canon. Plufieurs perfonnes du 

D, G Ng sy éroient rafflemblées, pour lui rendre leurs devoirs. 
te, NES, Je 8, Juillet, La Confulte manquoit encore À notre Gouvernement pro* 

ler gb our être parfairement femblable A ceux des autres Pays, conquis derniërement 

Com ACS Francoifes: Cetteefpèce de Corps-Légiflarif vient donc d'être ajouté à no- 

zion de Gouvernement par un Arrêté du Miniffre- Extraordinaire du Gouvernee 

SI Pois, en date d'avant- hier 17. Meffidor , congu en ces termes, 

eme N » Géngral de Divifion , Confeiller-d'Etat, Miniftre- Exeraordinaire du Gou- 

(ment 27 4ngois à Gènes, en vertu des Arrétês du 4. du préfent mois (23. Juin,) & con- 

AC | zux Inftru&ions, qu’ila recuës du Général Bonaparte, Premier- Conful Francoisy 

Citoyens itoyens ci-defous, pour compofer la Confulte de Gènes. [ Suivent les noms de 

B Cami? Parmi lesquels on compte guatre ci-devant Nobles, Jerme Durazzo, Michel- 

earn * Jérôme Cattanéo, & Paul Celefia; trois anciens Dire&curs, Ferreri, Cor- 
nfate, > ® plufieurs Ex -Légiflateurs & Ex - Miniflres, J n Aen 

a red € > chargée fpécialement de préparcr 1 organifation de la République Ligurien: 
] Pubri attion des Loix & des Réglemens relacifs aux différentes branches de 1’ Adminie 

d aes fe reftreindra dans les attributions, qui lui font déiëguges par Ies trois Ar- 

Hécis. Préfent mois. Elle fera inftalléc dans le Palais ‚National, le 20. (9. Juillet, ) & 

eh Ous les Membres, qui la compofent , appellés par le voeu de leurs Conci- 

t obligés d°y paroître. * 
naa ifion de Gouvernement avoit fait publier, fous la date du 26. Juin, un Ar- 
sant À indemnifer un grand nombre de Particuliers *“ des pertes, que les Bri- 
e les Ennemis de la Patric leur ont fait éprouver ; ” mais, le Miniitre- Extraor- 

Sniens épublique Frangoife ayant jugé, que cette mefure pourroit avoir des in- 

* ori la Commiffion en a fuspendu Fexécution. — Les Maladies contagieufes, 

letra vi les de la Guerre & de la diferte, continuent à frire les plus grands ravages 
Öpira, le, Le nombre des morts de la femaine dernière, fans y comprendre ceur 

e heh Miliraires & des Fauxbourgs, eft de cing-cents guatre-vingt treize, 

| Dêr n NE le 19. Juillet. Depuis le départ du Général de St. Pulien pour Paris, 
Das ek de Paix font devenuds plas gónérales; & l'on ne fe tromperoit probablee 

Ni kt fuppofant, que le Gouvernement les partage avecle Public. Piufieurs four- 

heluno ES Armées ont été contremandées aniourd’hui, dès que Pon a étéinflruit de 

ì il de PArmiftice en Al/vmagne, Armée du Général Melgs occupeattuellement 
Pete Pgo, \ère le Mincio, la mème pofition affurée & trenquille que Vannée dernière 
b N CIRe, avant le commencement des hoftilités: Et les Avant- Poftes fe trsitent 

Wai, Ofiance réciproque, en fe wmoignant le défir de voir finir une Guerre, fi 

rive POUr PHumanieé. 

ti rig, C° Moment À la Chanceelterie- Aulique de Hongrie un Exprès de Presbourg 

gr Prisj \SUVvelle, que cette Ville, Capitsle du Royaume, eft devorde par les flam- 


ijden ler; Ta nuit dernière, on avoit dejà vu te feu de ie Tourdela grande Eglife 
oa EC À 
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Vienne: Ia commence dens la M-ifon d'un Artifan & s'eftétendu, pat 
8 venr, avec tant de viteffe & de Fureur, qu'une grande parte de la Ville, 





























droit deja en cendres au départ du Courier: Quelques Eglifes, un Couvent, uï 
nc, plufieurs autres Edifices publics, Palais ou Hotels de Magnats, & plus 
tatae de Maifons particulières font compris dans la deftruêtion, notamment Ln, 
Place, quí touche le Danube, & qui éroit ornée des plus magnitigues Bâtimens : ie, 
quelques-uns couverts en cuivre, dont la fantea incendifles löditiees mêmes 
les fegours. Dès-à-préfent la perte, que cete belle Capitale a foutferte, eft in 
EXFRAIT d'une Lettre JAUGsBoure du 21. Juillet. „ed 
> Auffi-tbt que lArmiftice entre les Froupes Allemandes & Frangeifes eut etl 
le 15. de ce mois, il Fut envoyé fur-le-champ tant du Quartier - Général de l'Aröre 
coife, que de celui de "Armée Impériale, 33. Couriers vers les divertus partiës ny 
tre de la Guerre dans Empire. Unu des premiers effets en a éé l'évacuation 
grande partie de la Bavfère par les Frangois: Dès le 17. ils commencèrent jeuf ok 
meut de retraite à Munich, d'où les Corps de différentes armes, qui s'y trouve! 
valerie, Infanterie, & Artillerie à cheval, fe mirent en marche pour la Souabt 8 
fant dans la Capitale de Ja Bavfère qu'une Garnifon de mille Tlommes. IH ne ref, 
tout le Duché, qu’une feule Divifion: La retraite fe fait par Donauwerth, 416 
& Lundsderg. Vingt-cing milte Hommes de Armée Frangoife , dont un tiëfs 
de Cavalerie, vont occuper le Duché de //% 
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Zirteinberg; Pays qui a moins ouflél og 
Campagne, que toutes les autres parties de la Sonabe, & où par conféquent le pi 
Äloreau crois trouver plus de meyens de refaire fon Armée, haraffée & fatigt ed 
Combats & des merches continuels dans une Conrtrée tout-À-fait épuifée: … od 

il ya des Contributions encore très-fortes à exiger; & le reffentiment du Go, 
ment Frangois envers le Duc de irteimberg fe manifefte de plus en plus dans jen 
dés des Généraux Frangois, à Végard du Gendre du Roi d'Angleterre. L'au, 
de leur Armée ir oecuper les Pays, que renferme la Ligne de Démarcations 
la Convention d'Armiftice , nommeément la partie du Sud-Ouëff de la Franconit 
Cercles du Rhi:, Ratisbonne &e. Près d'Ulm, qu'une Garnifon dutrictienns Jk 
de garder, ainfi qu’ngolftadt & Philipsbourg, le Corps de Siège de la premièf?, d 
Places a pris fes Quartiers de Cantonnement. Ce Corps, commandé par le Ge | 
ekhepanfe , avoit été repouflé précédemment dans diverfes attaques; & l'événchsf 
prouvé, qu'il falloit un Siège dans toutes les formes pour fe rendre maître d Wei 
velle, qui, quoique nouveltement conftruite, peut déjà être regardée comme of 
meilleures défenfes de "Empire. Le Quartier- Général de l'Armée Frangoift 

tement dans nos murs. * ) 


ENTRAIT des Nouvelles de PARIS jusqu'au 11. Thermidor (30. guilleh add î 
‚> Dans les Départemens, dit une de nos Gazettes, on s’imagine, qu'il fuflit de Vid 
ve ris, pour être inftruit de tout: Cela étoit vrai, quand on avoit mis la Républis, 
dans la Capitale, & la Capitale en Démocratie ; mais , depuis que nous avons BI ef 
… ment rigulier, voutes les opérations , qui ont befoin d'être conduites dans le gGlent gio’ 
„ fecrettes pour les Habitans de Paris, comme pour ceux des Départemens les plus op 
, Par exemple, nous croyions, que Barthélemy obfervoit tranquillement'la marche “of 
„ ftitution avec fes Collègues du Sérat-Confervateurs voilà qu'une Lettre de 5} be 
‚‚ prend, qu'il a paffé dans cette Ville, & qu'on croit qu'il fe rend à. /'ierue. La , 
… Bafle dit-elle vrai? C'eft ce que nous ignorons. Mais, fi elle eùt ajouté, qué Hp 
… eft, par fes connoiffances autant que par fon caraêère, fait pour être chargé den 
‚‚ portantes Négociations , perfenne n'auroit douté de cette affercion, * Le Dik 
femble avoir tort cn donnant le moindre degré d'importance au bruit de la miffio® ‚rg 
que du Citoyen Barthélemy, pour lequel cette carrière eft irrévocablement ferméé Eet 
Conftitutionnel, depuis qu’ilett entré au S4nat- Confervateur , dont les Membres ‘49 
mais inéligibles à toute autre Fon&ion publique: Mais lobfervation , que ce bruit des! 
galion à V'Ecrivain de faire fur le profond ûlence, dans lequel on traite maintenant att, 
à'Etat à Paris, n'en eft pas moins très- vraie & très-jufte. Elle s'applique dans eh 
ee aux Négociations importantes, entamges ici entre le Gouvernement Frango!s Dt 
de St. Julien au nom de V'Empercur d’Al/emagne, & qui fans doute on: un plus 6 
que de fubftituer fmplement aux Sufpenfions-d'Armes partielles, concluës par les 5 
en chef, un Traiid d'Armiflice général entre Jes deux Gouvernemens. Tels font it, 
&ion & le fecret, qui préfident à la conduite de ces Négocietions , que le Public fn, 
fi VEnvoyé dutrichien tient des Conférences avec quelque Piénipotentiaire Pra” oef 
eft ce dernier; en forte que ces jours-ci, lorsqu’à Voccefion da départ cffeil get 
Général Prifonnier de Zach, on colportoit fauTement la Nouvcile du départ du Ces 
Julien, Jes Journaux incródules n'avoient rien aciter, pour refwicr C@ bruit, qhE 
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Parti NN 
mean Uliers de cè dernier Général , qui annoncoient un plus long féjour. ge fejout Piro 
Ms Ctre court, & remplir malgré cela fon but: On connoir Ì impulfion rapide „ 
Quor ce fcait donner aux affuires; &, d'après tout ce qu on à deja vu ‚il n'y auroit 
Utrioj® Stonner, fi au premier jour on appric les Préliminaires de la Paix entre la France 
es deny 2 & le fort de tant de Peuples différents, dont les ceftraées font entre les mains 
Un opt S UiTances, Au car qu'entre autres le fort du petit Etat de Lwegues puilTe encore 
ta at de litige, il n'eft pas néceffaire, qu’on foit grand Politique, pour fentir qu’ik 
Con Ceidé par des Adreffes telles que la fuivante. de 
Mission PROVISOIRE de Gouvernement au PREMIER-CoNsur de la 
e République Frangoife. ‚ 
AAE: QUrs, te 22. Mefidor ie 8. de la République Francoife (1x. Juillet 1800. ) 
u Uble Le EN Corsur, Vos Friomphes ont encore une fois rendu Lucques à la Liberté. 
bles, Ucquois &? Ie Gouvernement vous regardent COMME leur Dieu tutélaire. Vous gui 
A COuvert de gloive, vous ne ceflerez pas d'Etre toujours tel, Vous nousconferveren 
ki Liberte, que vous nous avez donntes autrement que deviendroient-ils, les Amis 
en quiet les Républicains; que deviendroit-elle presque toute la Poprlation ? Sides Suó- 
trans Pbrimoient le Peuple, ont oft vaus infulter ainfi que quelques Géntraus Fraucuis, 
de vonr 65 Hommes fimples, qu'ils n'ont pu tromper qu'un moment, le Gouvernement & ie 
2e fa Montrer folemnelleinent à Italie & à la France teur fentiment à ce fujet. — 
nu D Urions refier toujours ifoléss réuxiflez-nous donc à une autre hépubligae, Mais 
Een} Plons de faire enforte, que cette réunion ne déroge en rien aux Loix, gute le Gou- 
) Tue Re va faire pour le bien de ce Pays. Wous n'ignorez pas, CITOYEN CON- 
U, mere re fituation Politique eft difftrente de celle des autres Peuples. ” } 
et & reconnoitfance. (Signé) V. COTENNAs Préfident. Rricer, Secrétaire. 


ie, ipnr rapprochée de l'Arrêté du Général en chef Mafena, (inféré dans notre 

he „Pour Ment,) qui inflige à la Ville & au Pays de Lucques une forte punition pécu- 

4 War en ufe de procédés injurieux aux Prangois, achève de donner la plus tritte idée de 

Smune d'un Peuple aufli divifé de pafflions & d'intérêts, & enveloppé par-là dans 
ton. line, * 

Fquer avons été plufieurs fois (& encore dans la Gazette de ee jour ) dans le cas de faire 

hj ave bien le Gouvernement Prangois s'étudie à récompenfer d'une manière écla- 

Ad hop cire % le dévouement des Guerriers Républicains, d'un autre côté, il n'a jamais 

don Ig os & il ne manque pas encore d'exemples frappans de fa févérité à égard de 
UX or „ourage & la fidélité Tui deviennent fufpects. On s'en convaincra par la lecture 

PRidoy En des Confuls ci-deffous, envovés, le premier le 5. l'autre le 6.du préfentinois 

Lei 2d. & 25. Juillet, ) aux Miniftres de la Guerre & de la Marine. ” 

ik, Contra © NSULs de la République au MINISTRE DE LA GUERRE, 

per » eas infiruits, CutroveN Minis TRE, guele Citoyen Foilac- Latour ef 

td gien € deshonore, en le portant, U'llabit de Soldat Francois, Fuites-lui 

à Mant ‚4 ceflé d'érre au fervice de la République le jour où il a lÀchement rendu Za 

omen UÊs P erender- lui exprefllment de porter aucun llabit uniforme : Sa condiite 

N nemen Plus encore du reffort de opinion gue des Tribunaux; d'aitleurs Pintentiun du 

er ee Cl de ne plus entendre parler de ce Siège honteux, qui fera longtems une tuche 

ke } hk Le Citaven Foiftic- Latour trenvere dais le me pris public la plus grande Pir 
hehe Puij einjtiger dun Francois.’ Le Premier-Conful, (Signé) BoNAPARTE. 
af Gouverd ONSULS de la République an MiNtsTRE DE LA MARINE. 

RN de Bement avoit ordunnd, CITOYEN MinisTRE, que les Pregates, fortant” 
Q rien Snkerque, fe rendiffent à Fleflingue, où elles devoient achever leur armement, 
fare s toutesles Frégates font reftées dens la Rade de Dunkerque; & Lon mu pris 

ns il fol la företd de ces Bdtimens, & fur-tout pour les mettre à Vubri des Brútóts. 

wy hj @voit dans le Port des Chaloupes -Ganaonnières, & d'autres petits Nuvircs ar- 
® "ene Plus de furweitlance & de zele auroit Pu fwire mettreen Rade. Meft revenu 
iS Be zue de miférables rivalités entre VOrdonnateur, le Commandaat des Ar- 
Sme Andant de la Rade, ont ét? cuufe d'une négligence duff prifndicisble. Le 
dez gee combien de fois ces rivalités ont ELS, dans la Marine, funeftes ou Service. 

ie, Pine CN donner fur-le-champ les ordres, pour faire arrérer à Dankerque fe Chef 
” Re POficier commandant le Port, le Generab command.ent lu Ruiús, le Cu- 

gh tte ace, & tous les Ofiviers S Contre-mattres, gui éroient-de quart, Lorsque 
: CLE {urprife par "Ennemi. Vous ferez conduire ces Officiers à Paris , od ils fe- 

“*S prendrez des melures, pour que le fervice ne Soufre paint de leur alfence. °° 

Î i Har Le Premier -Conful. (Signé ) Bo NAPARTEZ. 

voir Ets Gi ‚de 3. Zoit, Dans ia Stance, que le Corps - Légiflatij Barave a teru 

Peo Onte tleture d'une Lettre du Diredtoire- Eréeutif: Comme!’ on fgavoic, qwets- 
ee, gs la Nouvelle de la fignature des PrCliminaires de Peix entre Vfueriche 

S €toit rendu une foule de SpeÂateurs dans Pune & l'autre Chambre ; & 
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ta ette fut regurt avec les plus vils opplaudiffemens. Il y ef dit, ““ que, Ae) 
rieux Triomphes des Armes Frar got/-s dans les Plaines de A/arengo & fur 1e5 v 
Danube tvoient renimé vefpoir de la Paix, & fi cet efpoir s’étoit confirmé Pis 
miftices fubftquens en Zfalie & en Allemagne, importante Nouvelle, que l 
préliminaîres d'une Paix à négocier entre ja République Frangoife & la mai” 
triche ont été figndes à Paris, le foir du 29. Juillet dernier, nous donne 2d 
une perfpecive plus fûre, qu'une Pacification defirable mettra enfin un ter f 
‚‚ Guerre dettructive, du moins fur le Continent, Cet Avis fi agréable nous â id 

„‚ hierau foir par un Courier extraordinaire &c.” — IÌ eft remarquable néanmoi?s), 
Papiers de Paris du 11. Phermidor ouzo. Juiliet, ni mêmele Afoniteur du12. Taerril 
Juillet, n'en Fontencore aucune mention, La Nouvelle parott fuflifamment fre ; P/R 
wernement Frangois n'eft plus dans l'ufage de prendreles Tribunes , les Fauxbourgsd 
oute Public pour Affocid dans fes travaux ou pour Co- opérateur dans fes vuês & fe 


De Leyper, le 4. Aoit. Les Lettres de Rome du 5. Juillet annoncent bd 
nouveau Pape, le 3, en cette Ville, où il a pris en mains les rênes du Gouvé 
Nous en rapporterons les circonftances & la manière "Ordinaire prochain, lors 
rendrons compte au des Nouvelles officielles de Penne du 23. Juillet. La co) 
riale a publié cedernier jour, avec plufieurs Avis du Prince de Reu/s, relatifs20b 4 
événemens de la Guerre fur les Frontières du Zirol, dansle Vorarlberg & les gs 
texte de la Convention d'Armiftice du 15, Juillet, qui a mis fìn à toutes boft pf 
lewagne. En conféquence de cet Accord, le Général Kray a fait entrer de fotp 
Ampériale dens la pofition près de Refenheim, Wafferbourg, Mühldorf & fur la 
il a pris lui-même fon Quartier- Général à A/t- Oetingen, En arrière de certi, 
qui traverfe la Bavière emtre Vljer & l'Irn, plufieurs mille Payfans & Soldats Ait 
font occupés à conftruire, fur la rive droite dela dernière Riviére, depuis Kuijf! 
Tirol jusqu'à Palau, une chaîne formidable de Redoutes & de Retranchemens f 
côté, te Général Moreau, que fes affaires ont retenu plufieurs jours à Munich» of 
arrivé de-là à Augsbourg le 24. Juillet, accompagné de fon Chef d'Etat - Major, iN 
Le Quartier- Général du Commandant en chef Frangois en Allemagne fera étÀ e 
teaugde Billingen, où tout a déjà été préparé pour le recevoír, L'Armée Fratif 
me en cette Contrée doit être repartie, ajoute-t-on, de la manière fuivanter ä 
tre prendra fes Cantonnemens en Bavière & fur le Danube jusques près diny | 
Gendral Leceurbe reftera dans la Haute- Souabe avec TAile droites le Général Ei 
occupera avec fa Divifien le Duché de Würtemberg ; & les autres Troupes | 
che feront poftées le long de l'Altmuhl, de la Rednitz & du Mein. 


P.S. Sur le Rhin, les Troupes Républicaines, aux ordres des Généraux Augert0%, 
Burde, dont la marche avoit été fuspenduë momentanément par l'Armiftice, íe Gr of 
t 


de nouveau, pour aller occuper, fuivant cet Accord, les Pays, qu'elles étoicn of 
nées à conquérir les armes à la main. Celles, commandées par le Général de la Ve : 
depuis te 19. Juillet s’étotent arrêrées fur la rive gauche du Ahin devant Manbeits JUK 
ce Fleuve près de cette Ville le 26. au matin, & fe font dirigdes , les unes vers “agt : 
des autres par Schwetzingen vers Bruchfal. De même les Troupes Frangoifés ros” ij 
marche pour le Mein, après lintervalle d'une huitaine de repos à Duffeldorff & 
continué le 25. Juillet à remonter le Ahin, pour fe rendre à leur deftinacion. dé 
Augercau, & le Chef -d'Etat- Major Roftollant , doivent avorr joint ce Corps- k 
te; % déjà, d'après une Lectie de Francfort du 30. Juillet, le Quartier - Général 
alors la Labn, tandis que l' Avant- Garde étoit arrivée fur la Nigda, Une fecoft Ef 
ta même Ville du 31. Juillet ajoute, que la veille cette Avant-Garde, forte de 3 Ë 
environ. partie Luataves, partie Francois, s'étoit avancée jusqu'à Weurges; quê ket 
Geércral éroitattendu inceffimment à Fríedberg , In Cavalerie dans la Werteravies of 
dans les environs de Francfert. Cette Ville même, qui a Garnifon Francoift dep 
Sla fe trouve dans une fituation très-pénible, étant vivement preffée pour ke 

‘une forte Contribution. — On nous 2 priés d'une part refpcétable d'inférer la No il 

…, Aots fommes aktorifds Ò onnoncer , gril efl faux. que le Miniffre de la Kept 
woife, le Citoyen Senionville, ait ufpris, Par un Courier cxtraordinairg de [17 
ment, ds Nouvelle de In fignature des Preliminaires de Paix, comme on ravtrn 
diazerte. sublike estraordinairement (à la Have) Samedi dernier. Nous né 
intsrer ge cet „Article ceuntre la verecire de la Nouvelle. *° 
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